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Dans la région métropolitaine de recensement (RMR) de Winnipeg, le
taux d’inoccupation des appartements d’initiative privée a progressé de
0,6 point de pourcentage depuis octobre 2004, pour se fixer à 1,7 % au
même mois en 2005; il s’agit de la plus forte hausse observée depuis
1996.

Le loyer mensuel moyen des logements de deux chambres a poursuivi
son ascension en 2005, passant de 664 $ à 683 $ -  c’est d’ailleurs la
cinquième année de suite qu’il gagne près de 3 %.

Le parc locatif de Winnipeg s’est légèrement rétréci en 2005, car le volume
élevé de logements en cours de rénovation l’a emporté sur le nombre
d’habitations neuves ajoutées.

Le taux d’inoccupation a augmenté à
Winnipeg
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Le taux d’inoccupation a
augmenté en 2005

Selon les résultats de l’Enquête sur les
logements locatifs (ELL) menée tous les
ans par la Société canadienne
d’hypothèques et de logement (SCHL),
le taux d’inoccupation des appartements

a monté de plus d’un demi-point de
pourcentage, passant de 1,1 % en
octobre 2004 à 1,7 % au même mois
en 2005. Il s’agit de la plus forte hausse
observée depuis1996, mais le taux
d’inoccupation reste néanmoins bien
inférieur à la moyenne nationale de
2,7 %. Sur un univers total de 53 046
logements, seulement 897 étaient
inoccupés et prêts à louer, soit 180
unités de plus que le total de 717 observé
il y a un an.

Cela constitue la sixième année de suite
que le taux d’inoccupation de Winnipeg
est égal ou inférieur à 2 %. Depuis
quelques années, la demande de
logements est forte dans la capitale
provinciale, sous l’effet de la croissance
démographique, qui a été stimulée par
l’arrivée d’immigrants internationaux,
par suite de la mise en œuvre du
Programme des candidats des provinces.
En 2004, la population de Winnipeg s’est
accrue de 0,8 % : un rythme de
croissance qui n’avait pas été observé
depuis la fin des années 1980. De ce fait,
le nombre de personnes de 18 à 25 ans
– le groupe qui loue habituellement un
logement – a grossi. Parallèlement, les
locataires existants ont éprouvé des
difficultés à accéder à la propriété,
compte tenu de la rareté des inscriptions
courantes sur le marché de la revente,
et particulièrement dans les fourchettes
de prix intermédiaires, recherchées par
les accédants. Au cours de l’année
écoulée, les facteurs favorisant
l’accession à la propriété, tels que les bas
taux hypothécaires et les niveaux élevés
d’emplois, ont persisté, et les locataires

ont poursuivi leurs recherches en vue
d’acheter une habitation. Grâce à la
hausse moyenne de 27 % du nombre
d’inscriptions courantes sur le marché
de la revente (selon les chiffres observés
en août 2005), les locataires, candidats à
l’achat, disposaient d’un choix plus vaste
que par le passé. Le nombre accru de
locataires qui sont devenus propriétaires
a vraisemblablement contribué au
redressement du taux d’inoccupation
cette année.

La proportion de logements
inoccupés reste faible en banlieue

À l’encontre du taux d’inoccupation à
l’échelle municipale qui a monté de 0,6
point de pourcentage, la proportion de
logements inoccupés en banlieue n’a
progressé que de 0,3 point, passant de
1 % en 2004 à 1,3 % en 2005.  Parmi les
huit zones de banlieue, trois ont affiché
une baisse du taux d’inoccupation, le recul
le plus marqué ayant été relevé dans le
secteur de West Kildonan. De 1,9 % en
2004, le pourcentage de logements
inoccupés dans cette zone est descendu
à 1,4 % en 2005. Lors de la réalisation
de l’Enquête de 2004, plusieurs
immeubles d’appartements venaient
d’être construits dans ce secteur, et le
taux d’inoccupation avait bondi de un
point de pourcentage en conséquence.
Au cours des douze derniers mois, le
marché s’est resserré, car les logements
vacants ont trouvé preneur. Dans les
quatre zones de banlieue où le taux
d’inoccupation a augmenté, la plus forte
variation a eu lieu à St. Vital : la
proportion de logements vacants y est
passée de 0,4 % en 2004 à 1,8 % en 2005.
Pour sa part, la zone de St. James a affiché
le taux  le plus élevé, soit 2,1 %, par
comparaison à 1,7 % en 2004.  Le gros
volume de construction réalisé dans
cette zone au cours des douze derniers
mois explique en partie cette hausse. À
l’instar de l’an dernier, Fort Garry avait
la plus faible proportion de logements
vacants, soit 0,3 %. Puisque l’Université
du Manitoba y est située, beaucoup
d’étudiants cherchent un logement
locatif dans cette zone.

Le relèvement des taux d’inoccupation
s’est surtout fait sentir dans les zones
centrales, où 2,3 % des logements étaient
inoccupés en octobre 2005, en
comparaison de 1,3 %, un an plus tôt.

Pendant cette période, on a relevé la
plus forte hausse dans la zone de
Midland : le taux d’inoccupation y est
passé de 1,2 % à 2,1 %. La proportion
de logements vacants a aussi augmenté
dans les zones de Centennial et de Lord
Selkirk. Ces secteurs comprennent
certains des logements locatifs les plus
anciens de la ville et la qualité de ces
derniers pourrait être en cause – une
situation qui donnerait lieu à des îlots
où les taux d’inoccupation sont élevés.
Encore cette année, la zone centrale de
Fort Rouge a affiché le taux
d’inoccupation le plus bas, soit 1,4 %. 

Les studios : la catégorie de
logement la moins prisée

Parmi toutes les catégories de logement,
ce sont les studios qui ont enregistré le
taux d’inoccupation le plus haut, ainsi que
la plus forte hausse. De 1,4 % en octobre
2004, la proportion de studios vacants
s’est en effet hissée à 3,1 % au même
mois en 2005. Cette catégorie
représente moins de 8 % de l’univers
global des appartements à Winnipeg.
Toutefois, 71 % du total des studios sont
situés dans les zones centrales, ce qui a
contribué à la montée du taux
d’inoccupation dans ces secteurs. En règle
générale, les studios sont plus petits et
plus anciens que les autres catégories de
logement. De ce fait, les locataires les
délaissent pour emménager dans un
logement plus grand, dès que leur
condition économique s’améliore. La
deuxième plus forte hausse en
importance a été relevée dans le
segment des logements de une chambre,
où le taux d’inoccupation est passé de
1,2 % en 2004 à 1,8 % en 2005. Après
avoir touché 0,9 %, soit le niveau le plus
bas parmi toutes les catégories en 2004,
le taux d’inoccupation des logements de
deux chambres s’est redressé pour se
situer à 1,4 % en 2005. Les logements
de une et de deux chambres
représentent 90 % de l’univers total des
appartements à Winnipeg. Ensemble, ces
deux segments ont enregistré un taux
d’inoccupation de 1,6 % en 2005 – une
hausse de 0,4 point de pourcentage par
rapport à 2004. Seuls les appartements
de trois chambres, où le taux
d’inoccupation est descendu de 1,9 % en
2004, à 1,1 % en 2005, ont enregistré un
repli au cours des douze derniers mois.

Le taux d’inoccupation reste inférieur à 2 %

0.0%

1.0%

2.0%

3.0%

4.0%

5.0%

6.0%

7.0%

19
95

19
96

19
97

19
98

19
99

20
00

20
01

20
02

20
03

20
04

20
05

Source : SCHL



Rapport sur le marché locatif, RMR de Winnipeg  Octobre 2005   3

Puisque ce segment ne représente que
2 % de l’univers total des appartements,
de petites fluctuations dans le nombre
d’unités vacantes peuvent avoir de
profondes répercussions sur le taux
d’inoccupation. Sur l’univers total de
1 123 appartements de trois chambres
recensés en octobre 2005, seulement 13
étaient inoccupés, soit 10 de moins qu’en
octobre 2004.

Si l’on compare les taux d’inoccupation
des appartements selon les catégories
de loyer, les taux les plus élevés se
trouvent dans les fourchettes inférieures
et supérieures de la gamme des prix. Les
plus fortes hausses du taux
d’inoccupation se trouvent aussi dans ces
segments. Dans le cas des logements se
louant moins de 400 $ par mois, le taux
a doublé, passant de 2 % en 2004 à 4 %
en 2005. Il est fort probable que la
demande dans cette catégorie reflète les
caractéristiques peu prisées de ces
logements. Cette fourchette de loyer
englobe généralement la plupart des
petits studios, ainsi que les logements
situés dans des immeubles relativement
anciens, susceptibles de présenter des
défauts en matière de qualité en raison
du manque d’entretien. Dans la
fourchette intermédiaire des prix, allant
de 500 et 800 $ par mois, le taux
d’inoccupation a très peu évolué; il variait
de 1 % dans la catégorie de logements
se louant entre 500 et 600 $, à 1,5 %,
dans celle des habitations dont le loyer
se situe entre 700 et 800 $ par mois.
Dans le cas des logements se louant plus
de 800 $ par mois, le taux a grimpé de
près de un point de pourcentage, passant
de 1,2 % à 2,1 %.  La hausse tient très
probablement aux locataires à revenu
élevé qui ont accédé à la propriété, grâce
au rebond du volume d’inscriptions
courantes sur le marché de la revente.

Les anciens immeubles affichent un taux
d’inoccupation plus élevé. Dans les
ensembles construits avant 1940, 3,9 %
des logements étaient inoccupés cette
année, toutes catégories confondues –
une hausse de 2,1 points de pourcentage
en comparaison de 2004. Les immeubles
bâtis entre 1960 et 1989 enregistrent
encore la proportion la plus faible de
logements vacants, cette dernière
oscillant autour de 1 % en 2004 et 2005.
Ce sont cependant les immeubles
construits après 1990 qui présentent le
taux le plus élevé de logements vacants,

soit 5,5 %. Toutefois, la plupart des
logements dans cette catégorie n’ont été
ajoutés à l’univers locatif que depuis peu,
et sont donc encore en voie d’être
écoulés.

Poursuite de l’ascension des loyers

Dans la RMR de Winnipeg, le loyer
moyen des appartements, toutes
catégories confondues, s’est élevé de
3,7 % en 2005, passant de 568 $ à 589 $
par mois. Cette hausse représente plus
du double du plafond imposé par la Ligne
directrice relative aux augmentations de
loyer, qui avait été fixé à 1,5 % pour 2005.
Plusieurs facteurs ont contribué à faire
en sorte que le pourcentage
d’augmentation du loyer moyen soit
supérieur à celui autorisé, notamment
les suivants : certains propriétaires
bailleurs ont présenté des demandes à
la Direction de la location à usage
d’habitation afin de pouvoir appliquer des
hausses supérieures pour compenser la
montée des coûts d’exploitation; les
logements rénovés et réintégrés au
marché peuvent se louer plus chers, car
ils sont exemptés des dispositions de la
Ligne directrice pour quelques années;
l’ajout au parc locatif de logements neufs
loués plus chers (parce qu’ils sont aussi
exemptés des dispositions de la Ligne
directrice). Un autre facteur a contribué
à la hausse des loyers moyens : la légère
évolution de la composition de l’univers
vers le haut de gamme, parce que ce
sont généralement les logements locatifs
peu coûteux qui sont condamnés ou
démolis. La plus forte hausse des loyers,
soit 4,4 %, a été relevée dans le segment
des studios. Venait ensuite le segment des
logements de une chambre, avec une
augmentation de 3,8 %. Le loyer des
logements de deux chambres a, quant à
lui, avancé de 2,9 %. Ce sont les prix des
logements de trois chambres qui ont le
moins progressé, soit de 1,3 %.

Si l’on compare l’ampleur des hausses
des loyers selon l’âge de l’immeuble, ce
sont les ensembles anciens qui arrivent
au premier rang. Toutes les catégories
de logements situées dans les immeubles
construits avant 1940 ont enregistré des
augmentations de loyer d’environ 6 %,
sauf celle des logements de trois
chambres et plus. Le coût des services
publics est généralement plus élevé, et
les prix énergétiques sont plus

susceptibles d’augmenter dans les vieux
immeubles. Ces facteurs incitent les
propriétaires bailleurs à présenter des
demandes en vue d’appliquer des
majorations de loyer supérieures au
plafond imposé par la Ligne directrice. Par
ailleurs, les anciens immeubles sont plus
susceptibles de faire l’objet de
rénovations majeures, et les logements
ainsi réintégrés au marché peuvent se
louer plus chers, étant exemptés
temporairement des dispositions de la
Ligne directrice.

L’univers des logements locatifs a
diminué à cause du nombre d’unités
en cours de rénovation
Entre le deuxième trimestre de 2004 et
la même période en 2005, 525 logements
ont été achevés et ajoutés à l’univers
locatif de Winnipeg. Ces ajouts n’ont
toutefois pas suffi à compenser les pertes.
En effet, l’univers des logements locatifs
de Winnipeg comptait  53 660
appartements en 2004 contre 53 046
en 2005. Plus de 200 unités ont été
retirées de façon permanente du parc
locatif en 2005; de ce nombre, 168
logements ont été transformés en
copropriétés et 25 habitations, démolies.
Toutefois, la diminution de l’univers au
cours de l’année écoulée tient
principalement au fait que 874
logements étaient en cours de
rénovation au moment de l’Enquête.
Winnipeg possède un parc locatif
relativement ancien : plus des trois
quarts des logements ont été construits
depuis plus de trente ans, et le quart des
unités sont âgées de plus de 45 ans. Il
n’est donc pas surprenant que ces anciens
logements fassent périodiquement
l’objet de rénovations. Par ailleurs, les
propriétaires aux prises avec la
croissance des coûts des services publics
effectuent sans doute des rénovations
dans le but d’accroître l’efficacité
énergétique de leur immeuble. Il est en

Rétrécissement du parc locatif en 2005
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outre important de signaler que les
ensembles faisant l’objet de grands
travaux de rénovation dans le cadre d’un
programme de remise en état des
habitations sont admissibles à une
exemption temporaire des dispositions
de la Ligne directrice relative aux
augmentations de loyer – un facteur qui
pourrait constituer une incitation
additionnelle pour les propriétaires
d’immeubles.

Repli du taux d’inoccupation dans
les logements en rangée locatifs

En 2005, le taux d’inoccupation des
logements en rangée locatifs, d’initiative
privée, a régressé à Winnipeg, passant de
1,6 % à 1,2 %. La baisse ne s’est fait sentir
que dans le segment des maisons en
rangée de trois chambres, où le taux
d’inoccupation est tombé de 1,4 point

de pourcentage, passant de 2,3 % à 0,9 %.
Les grandes habitations en rangée
conviennent particulièrement bien aux
familles, et sont sans doute très
recherchées, vu la hausse de
l’immigration internationale.

Les loyers moyens des maisons en
rangée ont aussi augmenté en 2005. Dans
la catégorie des maisons de trois
chambres, le loyer mensuel moyen se
situe maintenant à 749 $, ce qui constitue
une hausse de 4,6 %, c’est-à-dire de 33 $,
par rapport à 2004. Dans le cas des
habitations de deux chambres, le loyer
mensuel moyen s’est accru de plus de
4 %, s’élevant de 592 $ en 2004 à 618 $,
selon les résultats de l’Enquête de 2005.

Le taux de disponibilité suit le
rythme du taux d’inoccupation

Il y a un an, la SCHL a élargi la portée de
l’Enquête sur les logements locatifs pour

Redressement de la migration nette
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Le marché locatif de Winnipeg s’est
détendu depuis un an, du fait surtout du
mouvement des locataires vers
l’accession à la propriété. Au cours des
dernières années, la rareté des
inscriptions courantes a constitué un
obstacle pour les locataires qui
possédaient les moyens financiers
nécessaires pour acheter un logement.
Ces candidats à l’achat disposent
maintenant d’un choix plus vaste grâce
au rebond des inscriptions courantes. Et
cette tendance devrait se poursuivre, car
un nombre accru de propriétaires
existants tenteront de tirer parti de la
hausse des prix pour s’offrir une
habitation d’un cran supérieur. De plus,
ces propriétaires inscriront leur
propriété existante dans la gamme
intermédiaire des prix, fort recherchée
par les accédants éventuels actuellement
locataires. Par ailleurs, les constructeurs
continueront aussi de répondre à la
demande provenant des accédants en
offrant des maisons en rangée et des
appartements en copropriété de prix
moyens. Cette conjoncture permettra
de libérer des logements locatifs pour
le flux constant de nouveaux locataires.
Ce scénario comporte néanmoins un
risque : la hausse constante du prix des
logements. Au cours des dernières

PERSPECTIVES DU MARCHÉ LOCATIF
Un nombre accru de locataires accédera à la propriété

y inclure une étude sur la disponibilité
des logements.  On considère qu’un
logement locatif est disponible s’il est
inoccupé, ou si le locataire existant a
donné ou reçu un avis officiel de
déménagement, et aucun autre locataire
n’a signé de bail. Puisque par définition,
les logements disponibles englobent les
unités inoccupées, le taux de disponibilité
sera toujours égal ou supérieur au taux
d’inoccupation.

En 2005, le taux de disponibilité des
appartements n’a dépassé que
légèrement le taux d’inoccupation,
passant de 1,8 % en 2004 à 2,5 %, ce qui
représente une hausse de 0,7 point de
pourcentage. Il est ainsi de 0,8 point de
pourcentage plus élevé que le taux
d’inoccupation de 1,7 %. Dans les zones
centrales, il s’est situé à 3,3 %, et à 2,0 %,
en banlieue.

années, la faiblesse des taux
hypothécaires a incité beaucoup de
locataires à devenir propriétaire.
Parallèlement, le prix des logements à
Winnipeg a grimpé de 10 % et plus, et
on ne s’attend pas à ce que l’ascension
des prix se ralentisse beaucoup au cours
de la période de prévisions. Le repli des
taux hypothécaires a atténué par le passé
les effets de la progression des prix.
Toutefois, on prévoit que les taux

hypothécaires augmenteront, quoique
modérément, au cours de l’année à venir.
L’augmentation des frais de possession
d’une habitation qui en résultera pourrait
donc inciter certains locataires à
reporter leur projet d’achat.

À part le repli des taux hypothécaires, la
conjoncture qui a donné lieu aux bas taux
d’inoccupation depuis quelques années
se maintiendra. Les conditions

démographiques, et la création de
ménages en particulier, ont le plus
marqué le marché locatif. La récente
croissance de la population est
principalement attribuable à
l’immigration internationale; à leur
arrivée dans la ville, la plupart des
immigrants louent un logement avant
d’accéder à la propriété. Compte tenu
de la campagne dynamique menée dans
le cadre du Programme des candidats des
provinces, dans le but d’attirer des
travailleurs au Manitoba, on ne prévoit
pas de diminution importante de
l’immigration pendant la période de
prévisions. Il y aura donc un flux constant
de nouveaux locataires sur le marché
locatif de Winnipeg, si bien que les taux
d’inoccupation resteront bas.

L’offre de logements locatifs ne devrait
pas croître beaucoup d’ici la prochaine
Enquête. Ainsi, la détente du marché
locatif au cours de l’année à venir ne
résultera pas d’une expansion de l’offre,
mais plutôt du fait qu’un nombre accru
de locataires accéderont à la propriété,
grâce à l’augmentation des inscriptions
sur le marché de la revente. On s’attend
à ce que le taux d’inoccupation remonte
en 2006 pour se fixer à 2,2 %.
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Les propriétaires bailleurs majorent
les loyers à cause des coûts croissants

Tous les ans, le ministre provincial de la
Consommation et des Corporations, par
l’intermédiaire de la Direction de la location
à usage d’habitation, établit la Ligne directrice
relative aux augmentations de loyer, qui
s’applique à la majorité du parc locatif de
Winnipeg. À compter du 1er janvier 2006,
le nouveau plafond sera de 2,5 %.

Compte tenu de la persistance des taux
d’inoccupation relativement faibles et du
coût croissant des services publics, les
propriétaires bail leurs majoreront
vraisemblablement les loyers de 2,5 %, soit
le maximum permis par la Ligne directrice,
en 2006. Cependant, le loyer moyen
grimpera davantage par suite d’une série
de facteurs. Le plafond imposé par la Ligne
directrice a été relevé en 2006, afin de tenir
compte du regain d’inflation mais, selon
toute probabilité, les coûts d’exploitation
et d’entretien des propriétaires bailleurs

augmenteront encore plus rapidement, vu
l’âge avancé du parc locatif de Winnipeg.
La Direction de la location à usage
d’habitation continuera donc à recevoir des
demandes de propriétaires souhaitant
majorer davantage leurs loyers pour
couvrir la montée des coûts. Aussi, les
logements nouvellement rénovés et
réintégrés au marché en 2006 se loueront
probablement plus chers, ce qui fera
également croître la moyenne globale des
loyers. De plus, d’autres logements
récemment remis en état continueront
d’être exemptés des dispositions de la Ligne
directrice, de sorte que les propriétaires
pourront appliquer des hausses de loyer
supérieures à 2,5 %. Ainsi, on prévoit que
l’augmentation des loyers sera supérieure
au plafond de 2,5 % imposé par la Ligne
directrice, si bien que le prix des logements
de deux chambres montera de 3 %, ce qui
représente la hausse annuelle moyenne des
cinq dernières années.

APERÇU NATIONAL

Cette année encore, le taux d’inoccupation
moyen des appartements locatifs dans les
28 principaux centres urbains1 du Canada
s’est chiffré à 2,7 % en octobre, après avoir
affiché trois hausses annuelles de suite
entre 2002 et 2004. Il reste inférieur à la
moyenne de 2,8 % calculée pour la période
allant de 1995 à 2004.
Grâce à la vigueur de l’économie et à la
forte création d’emplois, il s’est formé
beaucoup de ménages depuis quelque
temps, ce qui a stimulé aussi bien la
demande d’habitations pour propriétaire-
occupant que celle de logements locatifs.
La stabilisation du taux d’inoccupation
dans les 28 centres réunis résulte d’un
certain nombre de facteurs. Premièrement,
étant donné que la majorité des nouveaux
arrivants emménagent d’abord dans des
habitations à louer, les niveaux élevés
d’immigration ont grandement alimenté la
demande de logements locatifs depuis un
an. Deuxièmement, dans la plupart des
centres, les locataires sont aujourd’hui plus
nombreux à continuer de vivre à loyer, car
l’écart entre les frais de possession et les
loyers s’est creusé en 2005. Ces deux
facteurs ont exercé des pressions à la baisse
sur les taux d’inoccupation au cours de la
dernière année.
En revanche, la demande d’habitations
pour propriétaire-occupant est restée très
intense, comme en témoigne le nombre
record de ventes conclues en 2005 sur le
marché de l’existant. Cette vive demande

Le taux d’inoccupation national des appartements se stabilise
continue de tirer vers le haut les taux
d’inoccupation. Qui plus est, il s’achève
beaucoup de copropriétés dans certains
centres. Les habitations en copropriété sont
des types de logements assez abordables
pour lesquels bien des ménages locataires
optent lorsqu’ils accèdent à la propriété. Il
arrive parfois que les copropriétés ajoutent
au marché locatif, puisqu’elles peuvent être
acquises par des investisseurs qui les offrent
en location. De ce fait, les importants
volumes d’achèvement de logements en
copropriété ont créé de la concurrence
pour le marché locatif ainsi que des
pressions à la hausse sur les taux
d’inoccupation.
Même si le taux d’inoccupation moyen des
appartements locatifs a augmenté ces
dernières années, l’abordabilité continue
d’être un problème pour de multiples
ménages partout au pays. Il leur faudrait
ou bien emménager dans une habitation
moins chère, ou bien obtenir de l’aide
supplémentaire pour que leurs frais de
logement mensuels soient plus abordables.
Dans certains cas toutefois, il n’y a pas
suffisamment d’unités vacantes pour tous
les ménages éprouvant des besoins
impérieux en matière de logement. La
nécessité de produire des logements
abordables reste donc bien présente.
Les taux d’inoccupation les plus élevés
en 2005 ont été observés à Windsor
(10,3 %), Saint John (N.-B.) (5,7 %),
Saskatoon (4,6 %), Thunder Bay (4,6 %),

Edmonton (4,5 %), St. John’s (T.-N.-L.)
(4,5 %) et Saguenay (4,5 %), et les plus bas,
à Victoria (0,5 %), Sherbrooke (1,2 %),
Québec (1,4 %), Vancouver (1,4 %), Trois-
Rivières (1,5 %), Calgary (1,6 %) et dans le
Grand Sudbury (1,6 %).
Le loyer moyen des appartements de deux
chambres s’est accru dans 25 des
28 principaux centres urbains. Cependant,
dans 15 des 25 centres où les loyers ont
monté, l’augmentation a été minime. Les
plus fortes hausses ont eu lieu à Kitchener
(6,0 %), Victoria (4,8 %) et Québec (4,2 %).
Le loyer moyen des appartements de deux
chambres dans les 28 grands centres réunis
a progressé de 1,6 % entre octobre 2004
et octobre 2005.
C’est à Toronto, Vancouver et Ottawa que
les appartements de deux chambres se
louent le plus cher en moyenne (soit
respectivement 1 052 $, 1 004 $ et 920 $
par mois) et à Trois-Rivières et Saguenay
qu’ils sont les plus abordables (474 $
et 472 $).
1 Les principaux centres urbains correspondent aux régions métropolitaines de recensement
(RMR) définies par Statistique Canada, exception faite de la RMR d’Ottawa-Gatineau, qui
est considérée comme deux centres distincts pour les besoins de l’Enquête sur les logements
locatifs.

2004 2005

Abbotsford 2,8 3,8
Calgary 4,3 1,6
Edmonton 5,3 4,5
Gatineau 2,1 3,1
Grand Sudbury 2,6 1,6
Halifax 2,9 3,3
Hamilton 3,4 4,3
Kingston 2,4 2,4
Kitchener 3,5 3,3
London 3,7 4,2
Montréal 1,5 2,0
Oshawa 3,4 3,3
Ottawa 3,9 3,3
Québec 1,1 1,4
Regina 2,7 3,2
Saguenay 5,3 4,5
Saint John 5,8 5,7
Saskatoon 6,3 4,6
Sherbrooke 0,9 1,2
St. Catharines-Niagara 2,6 2,7
St. John's 3,1 4,5
Thunder Bay 5,0 4,6
Toronto 4,3 3,7
Trois-Rivières 1,2 1,5
Vancouver 1,3 1,4
Victoria 0,6 0,5
Windsor 8,8 10,3
Winnipeg 1,1 1,7
Tous les centres 2,7 2,7

Taux d’inoccupation des
appartements (%)
par grand centre
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Zone 1 Fort Rouge - Limite nord : rivière Assiniboine; limite est : rivière Rouge; limite sud : avenue Jubilee et avenue Parker; limite 
ouest : rue Waverley.

Zone 2 Centennial - Limite nord : gare de triage de CP Rail; limite est : rivière Rouge; limite sud : rivière Assiniboine jusqu'à la rue 
Osborne, vers le nord sur Osborne jusqu'à l'avenue du Portage; de l'avenue du Portage jusqu'à la rue Sherbrook; de la rue 
Sherbrook jusqu'à l'avenue Notre Dame; limite ouest : rue Keewatin.

Zone 3 Midland - Limite nord : avenue Notre Dame; limite est : rue Sherbrook jusqu'à l'avenue du Portage; avenue du Portage 
jusqu'à la rue Osborne et la rivière Assiniboine; limite sud : rivière Assiniboine; limite ouest : rue St. James.

Zone 4 Lord Selkirk - Limite nord : la limite de la ville jusqu'à la rue Ritchie; Ritchie vers le sud jusqu'à Templeton; vers l'ouest en 
ligne droite jusqu'à la subdivision d'Arborg de CP Rail; vers le sud sur la rue Keewatin jusqu'à la limite nord du parc industriel 
Inkster; de la limite nord du parc industriel Inkster jusqu'à l'avenue Carruthers; de Carruthers jusqu'à McGregor; vers le 
nord sur McGregor jusqu'à Smithfield; Smithfield jusqu'à la rivière Rouge; limite est : rivière Rouge; limite sud : subdivisions 
de Molson et de Carberry de CP Rail; limite ouest : boulevard Brookside (limites de la ville).

Zone 1-4 Zone centrale
Zone 5 St. James - Limite nord : la limite de la ville jusqu'aux subdivisions de Carberry (CP) et d'Oak Point (CN); limite est : 

subdivision d'Oak Point du CN et rue St. James; limite sud : rivière Assiniboine; limite ouest : la limite de la ville.
Zone 6 West Kildonan - Limite nord : la limite de la ville; limite est : rivière Rouge; limite sud : la limite nord de la zone 4; limite 

ouest : la limite de la ville.
Zone 7 East Kildonan - Limite nord : la limite de la ville; limite est : de la limite de la ville jusqu'au chemin Gunn; du chemin Plessis 

jusqu'à l'avenue Ravelston; limite sud : avenue Ravelston jusqu'à la rue Owen; rue Owen jusqu'à l'avenue Regent; avenue 
Regent jusqu'au chemin Panet et la rue Mission; limite ouest : rivière Rouge.

Zone 8 Transcona - Limite nord : la limite de la ville; limite est : la limite de la ville; limite sud : la limite de la ville; limite ouest : 
chemin Plessis jusqu'à la subdivision de Reddit du CN et le chemin Panet; Panet jusqu'à Regent; Regent jusquà Owen; Owen 
jusqu'à Ravelston; Ravelston jusqu'à Plessis; Plessis jusqu'à la limite de la ville.

Zone 9 St. Boniface - Limite nord : rue Mission et subdivision de Reddit du CN; limite est : chemin Plessis; limite sud : la limite de la 
ville; limite ouest : rivière Seine jusqu'à l'avenue Carrière; avenue Carrière jusqu'à la rivière Rouge; rivière Rouge.

Zone 10 St. Vital - Limite nord : avenue Carrière; limite est : rivière Seine; limite sud : la limite de la ville; limite ouest : rivière 
Rouge.

Zone 11 Fort Garry - Limite nord : boulevard McGillivray jusqu'à la rue Waverley; Waverley jusqu'à l'avenue Wilkes; Wilkes jusqu'à 
l'avenue Parker; Parker jusqu'à l'avenue Jubilee; limite est : rivière Rouge; limite sud : la limite de la ville; limite ouest : la 
limite de la ville.

Zone 12 Assiniboine Park - Limite nord : rivière Assiniboine; limite est : avenue Waverley; limite sud : boulevard McGillivray et la 
limite de la ville; limite ouest : la limite de la ville.

Zones 5-12 Banlieues
Zones 1-12 RMR de Winnipeg

DESCRIPTION DES ZONES – RMR DE WINNIPEG

Redécoupage des zones et révision des secteurs de recensement
Pour un certain nombre de centres, les zones ont été redécoupées afin de les faire mieux correspondre aux quartiers existants
(voir description des zones) et, dans certains cas, leur numérotation a été modifiée. Du même coup, on a procédé à une révision
des secteurs de recensement (dont sont constituées les zones) pour qu’ils soient conformes aux limites établies par Statistique
Canada pour le Recensement de 2001. Ces deux exercices ont eu les conséquences suivantes : il est possible que la taille de
l’univers, le taux d’inoccupation et le loyer moyen indiqués pour l’année 2004 dans les publications sur le marché locatif de
2004 soient différents des chiffres pour 2004 qui apparaissent dans les rapports de 2005.
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Fournis dans TOUS les Rapports sur le marché locatif

Données sur les appartements d'initiative privée

1.1.1 Taux d'inoccupation (%), selon la zone et le nombre de chambres
1.1.2 Loyer moyen ($), selon la zone et le nombre de chambres
1.1.3 Univers et nombre d'unités vacantes, selon la zone et le nombre de chambres
1.1.4 Taux de disponibilité (%), selon la zone et le nombre de chambres
1.2.1 Taux d'inoccupation (%), selon l'année de construction et le nombre de chambres
1.2.2 Loyer moyen ($), selon l'année de construction et le nombre de chambres
1.3.1 Taux d'inoccupation (%), selon la taille de l'immeuble et le nombre de chambres
1.3.2 Loyer moyen ($), selon la taille de l'immeuble et le nombre de chambres
1.4 Taux d'inoccupation (%), selon la fourchette de loyers et le nombre de chambres

Fournis dans CERTAINS des Rapports sur le marché locatif

Données sur les appartements d'initiative privée

1.3.3 Taux d'inoccupation (%), selon la zone et le nombre de logements dans l'immeuble

Données sur les maisons en rangée d'initiative privée

2.1.1 Taux d'inoccupation (%), selon la zone et le nombre de chambres
2.1.2 Loyer moyen ($), selon la zone et le nombre de chambres
2.1.3 Univers et nombre d'unités vacantes, selon la zone et le nombre de chambres
2.1.4 Taux de disponibilité (%), selon la zone et le nombre de chambres

Données sur les appartements et les maisons en rangée d'initiative privée

3.1.1 Taux d'inoccupation (%), selon la zone et le nombre de chambres
3.1.2 Loyer moyen ($), selon la zone et le nombre de chambres
3.1.3 Univers et nombre d'unités vacantes, selon la zone et le nombre de chambres
3.1.4 Taux de disponibilité (%), selon la zone et le nombre de chambres

Tableaux compris dans les Rapports sur le marché locatif
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** Donnée non fournie pour des raisons de confidentialité ou de fiabilité statistique.
a.l.u. : Aucun logement de cette catégorie dans l’univers     a.l.e. : Aucun logement de cette catégorie dans l’échantillon     s.o. : Sans objet

1.1.1 Taux d'inoccupation (%) des appartements d'initiative privée
selon la zone et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Zone 1 - Fort Rouge 1,2 2,9 1,2 1,4 1,0 1,0 0,7 2,7 1,1 1,4
Zone 2 - Centennial 0,8 3,0 1,3 2,4 1,5 2,6 ** ** 1,3 2,6
Zone 3 - Midland 2,0 4,4 1,1 2,6 0,7 2,5 ** ** 1,2 2,9
Zone 4 - Lord Selkirk 4,2 2,9 1,7 3,6 1,6 4,0 ** ** 2,5 3,7
Zone centrale (zones 1-4) 1,5 3,5 1,2 2,2 1,1 2,0 5,6 2,5 1,3 2,3
Zone 5 - St. James 1,3 2,2 2,5 2,8 1,1 1,5 0,0 0,0 1,7 2,1
Zone 6 - West Kildonan 4,3 0,0 1,9 1,7 1,9 1,3 0,8 0,0 1,9 1,4
Zone 7 - East Kildonan 1,3 2,8 1,0 1,0 1,2 0,6 0,8 0,0 1,1 0,9
Zone 8 - Transcona 0,0 0,0 1,6 1,2 0,5 0,5 ** ** 0,9 0,8
Zone 9 - St. Boniface 0,9 2,4 0,5 1,3 0,1 0,7 ** 5,3 0,4 1,2
Zone 10 - St. Vital 0,0 0,9 0,5 1,1 0,4 2,7 1,1 1,3 0,4 1,8
Zone 11 - Fort Garry 0,0 1,1 0,3 0,3 0,3 0,3 0,0 1,5 0,3 0,3
Zone 12 - Assiniboine Park 2,3 0,0 1,6 2,4 0,8 1,3 0,0 0,0 1,2 1,7
Banlieues (zones 5-12) 1,2 2,0 1,1 1,4 0,8 1,1 0,7 0,7 1,0 1,3
Zone 13 - Périphérie a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** a.l.u. a.l.u. ** **
Winnipeg (RMR) 1,4 3,1 1,2 1,8 0,9 1,4 1,9 1,1 1,1 1,7

3 chambres + Tous les log.
Zone

1 chambre 2 chambresStudios

1.1.2 Loyer moyen ($) des appartements d'initiative privée
selon la zone et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Zone 1 - Fort Rouge 397 407 538 562 747 750 944 886
Zone 2 - Centennial 396 412 507 521 678 699 ** **
Zone 3 - Midland 350 380 435 447 535 553 ** **
Zone 4 - Lord Selkirk 311 315 384 402 456 482 ** **
Zone centrale (zones 1-4) 376 395 490 508 666 680 835 791
Zone 5 - St. James 449 451 582 606 718 737 800 908
Zone 6 - West Kildonan ** 398 575 595 660 684 739 745
Zone 7 - East Kildonan 350 364 509 522 611 629 743 737
Zone 8 - Transcona 333 338 489 502 531 562 ** **
Zone 9 - St. Boniface 366 396 509 532 627 641 ** **
Zone 10 - St. Vital 456 466 551 574 632 681 795 824
Zone 11 - Fort Garry 474 510 565 579 703 713 800 854
Zone 12 - Assiniboine Park ** 485 573 600 690 719 927 825
Banlieues (zones 5-12) 415 429 543 562 663 684 771 796
Zone 13 - Périphérie a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** a.l.u. a.l.u.
Winnipeg (RMR) 388 405 519 539 664 683 785 795

3 chambres +
Zone

Studios 1 chambre 2 chambres
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** Donnée non fournie pour des raisons de confidentialité ou de fiabilité statistique.
a.l.u. : Aucun logement de cette catégorie dans l’univers     a.l.e. : Aucun logement de cette catégorie dans l’échantillon     s.o. : Sans objet

1.1.3 Univers des appartements d'initiative privée et nombre d'unités vacantes en octobre 2005
selon la zone et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

Vacants Univers Vacants Univers Vacants Univers Vacants Univers Vacants Univers

Zone 1 - Fort Rouge 13 441 60 4 243 31 3 042 4 147 108 7 873
Zone 2 - Centennial 37 1 236 90 3 731 43 1 652 ** ** 171 6 677
Zone 3 - Midland 49 1 113 86 3 275 26 1 050 ** ** 162 5 482
Zone 4 - Lord Selkirk 4 140 31 852 23 582 ** ** 59 1 596
Zone centrale (zones 1-4) 103 2 930 267 12 101 124 6 325 7 272 501 21 628
Zone 5 - St. James 10 463 70 2 532 42 2 762 0 139 122 5 896
Zone 6 - West Kildonan 0 42 28 1 620 22 1 703 0 117 50 3 482
Zone 7 - East Kildonan 7 256 46 4 490 17 2 815 0 287 70 7 847
Zone 8 - Transcona 0 8 2 170 1 206 ** ** 3 397
Zone 9 - St. Boniface 5 199 26 2 040 10 1 457 3 48 44 3 744
Zone 10 - St. Vital 1 113 20 1 890 42 1 569 1 88 65 3 660
Zone 11 - Fort Garry 1 89 5 1 894 8 2 674 2 132 16 4 789
Zone 12 - Assiniboine Park 0 38 16 674 11 846 0 27 27 1 585
Banlieues (zones 5-12) 24 1 207 214 15 310 153 14 032 6 851 397 31 400
Zone 13 - Périphérie a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** a.l.u. a.l.u. ** **
Winnipeg (RMR) 126 4 137 481 27 423 277 20 363 13 1 123 897 53 046

3 chambres + Tous les log.
Zone

Studios 1 chambre 2 chambres

1.1.4 Taux de disponibilité (%) des appartements
selon la zone et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Zone 1 - Fort Rouge 3,1 3,3 2,0 2,6 1,3 2,0 1,3 4,8 1,8 2,4
Zone 2 - Centennial 2,4 3,9 1,9 3,1 2,5 3,8 ** ** 2,2 3,4
Zone 3 - Midland 3,3 5,2 1,8 3,4 1,3 3,3 ** ** 1,9 3,7
Zone 4 - Lord Selkirk 4,2 3,7 2,8 5,1 2,9 5,2 ** ** 3,6 5,1
Zone centrale (zones 1-4) 2,9 4,3 2,0 3,2 1,8 3,0 6,6 4,0 2,1 3,3
Zone 5 - St. James 1,3 3,0 3,3 3,8 1,5 2,2 0,7 0,0 2,3 2,9
Zone 6 - West Kildonan 4,3 0,0 2,6 3,0 2,3 2,3 1,5 1,7 2,5 2,6
Zone 7 - East Kildonan 2,4 3,6 1,4 1,8 1,9 1,4 1,2 1,0 1,6 1,7
Zone 8 - Transcona 0,0 0,0 1,6 2,9 1,4 1,0 ** ** 1,4 1,8
Zone 9 - St. Boniface 0,9 3,1 0,7 1,7 0,4 1,1 ** 5,3 0,6 1,6
Zone 10 - St. Vital 0,9 1,8 1,0 2,2 0,7 3,3 1,1 2,6 0,9 2,7
Zone 11 - Fort Garry 0,0 2,2 0,6 0,9 0,9 1,2 0,0 2,3 0,8 1,1
Zone 12 - Assiniboine Park 2,3 5,3 2,7 2,8 1,4 1,5 2,7 0,0 2,0 2,1
Banlieues (zones 5-12) 1,5 2,9 1,7 2,2 1,3 1,8 1,1 1,5 1,5 2,0
Zone 13 - Périphérie a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** a.l.u. a.l.u. ** **
Winnipeg (RMR) 2,5 3,9 1,8 2,6 1,5 2,2 2,5 2,1 1,8 2,5

3 chambres + Tous les log.
Zone

Studios 1 chambre 2 chambres
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** Donnée non fournie pour des raisons de confidentialité ou de fiabilité statistique.
a.l.u. : Aucun logement de cette catégorie dans l’univers     a.l.e. : Aucun logement de cette catégorie dans l’échantillon     s.o. : Sans objet

1.2.1 Taux d'inoccupation (%) des appartements d'initiative privée
selon l'année de construction et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Winnipeg (RMR)
Avant 1940 2,0 5,8 1,8 3,6 1,4 3,4 6,7 3,6 1,8 3,9
1940 à 1959 2,2 2,8 1,3 2,4 1,6 2,1 ** 0,0 1,5 2,4
1960 à 1974 0,8 1,6 0,8 1,1 0,7 0,7 1,2 1,2 0,8 1,0
1975 à 1989 0,0 1,0 1,6 1,6 1,0 0,8 0,5 0,0 1,2 1,1
1990 ou après ** ** ** 1,7 ** 6,8 a.l.e. a.l.u. ** 5,5
Tous les immeubles 1,4 3,1 1,2 1,8 0,9 1,4 1,9 1,1 1,1 1,7

Année de construction
3 chambres + Tous les log.Studios 1 chambre 2 chambres

1.2.2 Loyer moyen ($) des appartements d'initiative privée
selon l'année de construction et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Winnipeg (RMR)
Avant 1940 335 356 404 427 528 560 714 697
1940 à 1959 365 379 446 467 560 575 ** **
1960 à 1974 424 435 538 556 660 677 821 857
1975 à 1989 482 507 604 617 732 740 779 786
1990 ou après ** ** ** 693 ** 859 a.l.e. a.l.u.
Tous les immeubles 388 405 519 539 664 683 785 795

Année de construction
3 chambres +Studios 1 chambre 2 chambres

1.3.1 Taux d'inoccupation (%) des appartements d'initiative privée
selon la taille de l'immeuble et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Winnipeg (RMR)
3 à 5 unités 5,2 3,0 1,0 3,4 0,2 4,6 13,6 3,6 2,0 3,8
6 à 19 unités 1,7 4,0 1,3 2,2 1,1 2,0 3,5 2,0 1,3 2,3
20 à 49 unités 1,4 3,1 1,2 2,0 1,5 1,6 0,8 2,0 1,3 2,0
50 à 99 unités 2,1 6,5 1,6 1,8 0,9 1,4 1,1 1,3 1,3 1,8
100 unités et + 0,6 1,2 1,0 1,2 0,6 0,7 0,2 0,0 0,8 1,0
Tous les immeubles 1,4 3,1 1,2 1,8 0,9 1,4 1,9 1,1 1,1 1,7

Taille
3 chambres + Tous les log.Studios 1 chambre 2 chambres
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** Donnée non fournie pour des raisons de confidentialité ou de fiabilité statistique.
a.l.u. : Aucun logement de cette catégorie dans l’univers     a.l.e. : Aucun logement de cette catégorie dans l’échantillon     s.o. : Sans objet

1.3.2 Loyer moyen ($) des appartements d'initiative privée
selon la taille de l'immeuble et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Winnipeg (RMR)
3 à 5 unités ** 334 396 415 488 543 ** 676
6 à 19 unités 333 362 427 446 533 556 ** 617
20 à 49 unités 364 379 481 500 611 628 792 789
50 à 99 unités 389 387 553 572 679 719 847 844
100 unités et + 469 482 589 606 747 756 825 852
Tous les immeubles 388 405 519 539 664 683 785 795

Taille
3 chambres +Studios 1 chambre 2 chambres

1.4 Taux d'inoccupation (%) des appartements d'initiative privée
selon la fourchette de loyers

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Winnipeg (RMR)
Moins de 400 $ 1,8 4,6 2,1 3,7 2,8 2,1 a.l.e. a.l.e. 2,0 4,0
400 à 499 $ 1,0 2,3 1,0 2,3 1,9 3,8 ** ** 1,2 2,5
500 à 599 $ ** 1,7 0,5 0,8 0,6 1,2 ** ** 0,6 1,0
600 à 699 $ ** ** 2,0 1,7 0,7 1,0 1,8 0,4 1,3 1,4
700 à 799 $ a.l.e. a.l.e. 3,7 3,2 1,2 1,0 1,1 1,1 1,6 1,5
800 $ et + a.l.e. a.l.e. ** ** 1,1 2,1 1,2 1,3 1,2 2,1
Toutes les fourchettes 1,4 3,1 1,2 1,8 0,9 1,4 1,9 1,1 1,1 1,7

Fourchette de loyers
3 chambres + Tous les log.Studios 1 chambre 2 chambres
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** Donnée non fournie pour des raisons de confidentialité ou de fiabilité statistique.
a.l.u. : Aucun logement de cette catégorie dans l’univers     a.l.e. : Aucun logement de cette catégorie dans l’échantillon     s.o. : Sans objet

2.1.1 Taux d'inoccupation (%) des maisons en rangée d'initiative privée
selon la zone et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Zone 1 - Fort Rouge a.l.u. a.l.u. ** ** ** 7,1 ** ** ** 5,6
Zone 2 - Centennial a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** 1,6 1,6 0,7 1,3
Zone 3 - Midland ** a.l.u. ** ** 0,0 2,5 ** ** 0,0 1,8
Zone 4 - Lord Selkirk ** ** ** ** 0,0 2,7 6,8 2,3 4,8 2,2
Zone centrale (zones 1-4) ** ** ** 0,0 0,0 2,3 4,6 1,9 2,3 2,0
Zone 5 - St. James a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. 0,0 0,0 4,7 0,0 2,8 0,0
Zone 6 - West Kildonan a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** ** ** 2,6 **
Zone 7 - East Kildonan ** ** ** ** 2,5 2,5 0,6 0,7 0,8 0,8
Zone 8 - Transcona a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** ** ** 0,0 0,0
Zone 9 - St. Boniface a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. 0,0 0,0 1,9 0,5 1,7 0,4
Zone 10 - St. Vital a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. ** ** 0,0 0,0 0,0 1,5
Zone 11 - Fort Garry a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. ** ** 1,8 0,0 1,8 0,0
Zone 12 - Assiniboine Park ** ** ** ** ** ** ** ** ** **
Banlieues (zones 5-12) ** ** 0,0 0,0 0,7 2,0 1,6 0,6 1,3 0,8
Zone 13 - Périphérie a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. ** a.l.e. ** a.l.e.
Winnipeg (RMR) 0,0 0,0 0,0 0,0 0,3 2,2 2,3 0,9 1,6 1,2

3 chambres + Tous les log.
Zone

1 chambre 2 chambresStudios

2.1.2 Loyer moyen ($) des maisons en rangée d'initiative privée
selon la zone et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Zone 1 - Fort Rouge a.l.u. a.l.u. ** ** ** 697 ** **
Zone 2 - Centennial a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** ** 746
Zone 3 - Midland a.l.e. a.l.u. ** ** ** ** ** **
Zone 4 - Lord Selkirk ** ** a.l.e. ** a.l.e. 652 ** 747
Zone centrale (zones 1-4) ** ** ** 459 ** 645 ** 727
Zone 5 - St. James a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. 546 573 653 668
Zone 6 - West Kildonan a.l.u. a.l.u. a.l.e. ** a.l.e. ** ** **
Zone 7 - East Kildonan ** ** ** ** 556 ** ** 689
Zone 8 - Transcona a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** ** **
Zone 9 - St. Boniface a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. ** 642 ** 766
Zone 10 - St. Vital a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.e. ** ** 773
Zone 11 - Fort Garry a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. ** ** 797 816
Zone 12 - Assiniboine Park ** ** ** ** ** ** ** **
Banlieues (zones 5-12) ** ** ** 434 ** 587 724 756
Zone 13 - Périphérie a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.e. a.l.e.
Winnipeg (RMR) ** 366 ** 442 592 618 716 749

3 chambres +
Zone

Studios 1 chambre 2 chambres
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** Donnée non fournie pour des raisons de confidentialité ou de fiabilité statistique.
a.l.u. : Aucun logement de cette catégorie dans l’univers     a.l.e. : Aucun logement de cette catégorie dans l’échantillon     s.o. : Sans objet

2.1.3 Univers des maisons en rangée d'initiative privée et nombre d'unités vacantes en octobre 2005
selon la zone et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

Vacants Univers Vacants Univers Vacants Univers Vacants Univers Vacants Univers

Zone 1 - Fort Rouge a.l.u. a.l.u. ** ** 1 14 ** ** 1 18
Zone 2 - Centennial a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** 1 62 2 149
Zone 3 - Midland a.l.u. a.l.u. ** ** 1 40 ** ** 1 55
Zone 4 - Lord Selkirk ** ** ** ** 1 37 3 133 4 181
Zone centrale (zones 1-4) ** ** 0 13 4 176 4 208 8 403
Zone 5 - St. James a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. 0 29 0 43 0 72
Zone 6 - West Kildonan a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** ** ** ** **
Zone 7 - East Kildonan ** ** ** ** 1 40 1 151 2 239
Zone 8 - Transcona a.l.u. a.l.u. ** ** ** ** ** ** 0 30
Zone 9 - St. Boniface a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. 0 28 1 212 1 240
Zone 10 - St. Vital a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. ** ** 0 62 1 65
Zone 11 - Fort Garry a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. ** ** 0 162 0 168
Zone 12 - Assiniboine Park ** ** ** ** ** ** ** ** ** **
Banlieues (zones 5-12) ** ** 0 22 3 151 4 667 7 896
Zone 13 - Périphérie a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.u. a.l.e. a.l.e. a.l.e. a.l.e.
Winnipeg (RMR) 0 62 0 35 7 327 8 875 15 1 299

3 chambres + Tous les log.
Zone

Studios 1 chambre 2 chambres

2.1.4 Taux de disponibilité (%) des maisons en rangée
selon la zone et le nombre de chambres

RMR de Winnipeg

2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005 2004 2005

Zone 1 - Fort Rouge s.o. a.l.u. s.o. ** s.o. 7,1 s.o. ** s.o. 5,6
Zone 2 - Centennial s.o. a.l.u. s.o. ** s.o. ** s.o. 1,6 s.o. 2,0
Zone 3 - Midland s.o. a.l.u. s.o. ** s.o. 5,0 s.o. ** s.o. 3,6
Zone 4 - Lord Selkirk s.o. ** s.o. ** s.o. 2,7 s.o. 5,3 s.o. 4,4
Zone centrale (zones 1-4) s.o. ** s.o. 0,0 s.o. 3,4 s.o. 3,8 s.o. 3,5
Zone 5 - St. James s.o. a.l.u. s.o. a.l.u. s.o. 0,0 s.o. 0,0 s.o. 0,0
Zone 6 - West Kildonan s.o. a.l.u. s.o. ** s.o. ** s.o. ** s.o. **
Zone 7 - East Kildonan s.o. ** s.o. ** s.o. 2,5 s.o. 1,3 s.o. 1,3
Zone 8 - Transcona s.o. a.l.u. s.o. ** s.o. ** s.o. ** s.o. 3,3
Zone 9 - St. Boniface s.o. a.l.u. s.o. a.l.u. s.o. 0,0 s.o. 10,8 s.o. 9,6
Zone 10 - St. Vital s.o. a.l.u. s.o. a.l.u. s.o. ** s.o. 1,6 s.o. 3,1
Zone 11 - Fort Garry s.o. a.l.u. s.o. a.l.u. s.o. ** s.o. 6,2 s.o. 6,0
Zone 12 - Assiniboine Park s.o. ** s.o. ** s.o. ** s.o. ** s.o. **
Banlieues (zones 5-12) s.o. ** s.o. 0,0 s.o. 2,7 s.o. 5,7 s.o. 4,8
Zone 13 - Périphérie s.o. a.l.u. s.o. a.l.u. s.o. a.l.u. s.o. a.l.e. s.o. a.l.e.
Winnipeg (RMR) s.o. 1,8 s.o. 0,0 s.o. 3,1 s.o. 5,3 s.o. 4,4

3 chambres + Tous les log.
Zone

Studios 1 chambre 2 chambres
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MÉTHODE D’ENQUÊTE

La Société canadienne d’hypothèques et de logement (SCHL) mène l’Enquête sur les logements locatifs (ELL) chaque année en
octobre pour mesurer les forces en présence sur le marché locatif. L’Enquête porte sur un échantillon de logements pris dans tous les
centres urbains de 10 000 habitants ou plus. Seuls les immeubles qui comptent au moins trois logements locatifs et qui sont sur le
marché depuis au moins trois mois sont inclus. Les données sont recueillies par secteur d’initiative (publique ou privée) et par type de
logements (appartements ou maisons en rangée). Les enquêteurs obtiennent des données sur les unités vacantes pour tous les
immeubles compris dans l’échantillon. Les données sur les loyers du marché ne se rapportent qu’aux immeubles d’initiative privée, et
les données sur la disponibilité sont recueillies seulement pour les ensembles d’appartements ou de maisons en rangée d’initiative
privée. La plupart des résultats diffusés dans la présente publication portent sur les immeubles d’appartements d’initiative privée.

L’Enquête se fait par téléphone ou sur place, et l’information est obtenue du propriétaire, du gestionnaire ou du concierge. L’Enquête a
lieu pendant les deux premières semaines d’octobre, et ses résultats reflètent la conjoncture du marché à ce moment-là.

Définitions

Logement disponible : Un logement locatif est considéré comme étant disponible si le locataire actuel a envoyé ou reçu un avis de
déménagement officiel et qu’aucun nouveau locataire n’a signé de bail, ou encore si le logement est vacant (voir la définition de
« logement vacant »).

Loyer  : Montant réel que les locataires paient pour leur logement. Aucun rajustement n’est fait selon que des commodités et services,
comme le chauffage, l’éclairage, le stationnement et l’eau chaude, sont inclus ou non dans le loyer. Dans le cas des logements
disponibles ou vacants, le loyer correspond au montant demandé par le propriétaire.

Les chiffres sur les loyers moyens figurant dans la présente publication donnent une bonne indication du montant que paient les
locataires selon la taille des logements et le secteur géographique. Les services comme le chauffage, l’éclairage et l’eau chaude peuvent
être inclus ou non dans le loyer. Le loyer moyen peut varier sans qu’il y ait eu hausse ou baisse des loyers exigés dans un immeuble
donné. Toute variation du loyer moyen d’une année à l’autre n’est pas nécessairement significative sur le plan statistique à cause
d’autres facteurs, notamment la variabilité des loyers.

Immeuble d’appartements locatifs : Tout immeuble comptant au moins trois logements offerts en location, dont un ou plus n’a pas
d’entrée privée. Les habitations occupées par les propriétaires n’entrent pas dans le nombre total de logements locatifs compris dans
les immeubles.

Ensemble de logements en rangée locatifs : Tout immeuble comptant au moins trois logements contigus avec entrée privée qui
sont offerts en location. Les habitations occupées par les propriétaires n’entrent pas dans le nombre total de logements locatifs
compris dans les ensembles. Les logements (ou maisons) en rangée sont parfois appelés logements en bande.

Logement vacant : Un logement est considéré comme étant vacant s’il n’est pas occupé au moment de l’enquête et qu’il pourrait
l’être immédiatement.

Définition des secteurs de recensement utilisés dans la présente publication

Une région métropolitaine de recensement (RMR) ou une agglomération de recensement (AR) est formée d’une ou de plusieurs
municipalités adjacentes situées autour d’une grande région urbaine (appelée noyau urbain). Un noyau urbain doit compter au moins
10 000 habitants pour former une AR et au moins 100 000 habitants pour former une RMR. Pour être incluses dans une RMR ou une
AR, les municipalités adjacentes doivent avoir un degré d’intégration élevé avec la région urbaine centrale, lequel est déterminé par le
pourcentage de navetteurs établi d’après les données du recensement sur le lieu de travail. Les RMR et les AR englobent des
municipalités ou des subdivisions de recensement.

Toutes les données figurant dans la présente publication sont fondées sur les définitions du Recensement de 2001 de Statistique
Canada.

Remerciements
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Renseignements et abonnement

Pour obtenir plus de renseignements sur la présente publication ou sur tout aspect du marché de l’habitation de
Winnipeg, veuillez communiquer avec notre service à la clientèle au 403-515-3006 ou à l’adresse électronique
suivante : msilenzi@cmhc-schl.gc.ca

Pour en savoir davantage sur les produits et services du Centre d’analyse de marché ou pour vous abonner à une de
nos publications, visitez le site
www.schl.ca/infomarche/magasin/

Pour obtenir des renseignements sur d’autres produits et services offerts par la SCHL, visitez le site
www.schl.ca

This publication is also available in English under the title Rental Market Report.
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